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E h oui, depuis les 30 glo-
rieuses, il est redevenu bien 
difficile d'être un homme 

d'Eglise et, a forƟori, un curé de 
campagne ou de ville. 
Cependant nous constatons que 
l'époque de Don Camillo ( on la re-
greƩerait presque, d'ailleurs  !) - 
au demeurant très "genƟlleƩe" - 
semble, ici , à Cugnaux, en parƟe 
révolue ; grâce à Mr le Maire,  et 
à des membres du conseil muni-
cipal qui ensemble remirent au 
Père SébasƟen la médaille d'hon-
neur de la ville. Notre commu-
nauté paroissiale a parƟculière-
ment apprécié ce geste et en re-
mercie, très chaleureusement, 
Mr Chaléon et son équipe. 
 
Toutefois, aujourd'hui  avoir un 
curé visible et engagé dans son 
apostolat finit par paraître sur-
prenant! Quelle étrangeté! 
Pourtant on va le chercher aux 
moments les plus cruciaux de 
notre vie . On se souvient, dans 
une mémoire ancienne, + ou - 
confuse, qu'un jour on avait cô-
toyé ces êtres intemporels 
qu'une vocaƟon radicale ont en-
traînés sur le chemin exigeant 
( et pour beaucoup épanouis-
sant) du Catholicisme. Et le curé 
de nous parler, alors, de l' Amour 
de Dieu ! Des talents, du péché, du 
pardon et... de la RésurrecƟon ! 
Quelle audace tout de même ! 
Presque, quelle imperƟnence !!! 
Mais , au fond,  avouons-le, quelle 
découverte … ou redécouverte ! 

Le Père SébasƟen a osé être notre 
curé pendant 9 ans; il a même osé  
remeƩre la soutane ! Les militaires 
ont bien un uniforme et les joueurs 
de foot ... et les majoreƩes et d' 
"autres" encore ... Alors pourquoi 
pas les Curés ?  

 
Dans le même temps le Père           
SébasƟen   arpentait, avec détermi-
naƟon, les routes de divers pèleri-
nages; permeƩant ainsi à de nom-
breux jeunes et adultes dont l'âge 

était varié  de vivre une expérience 
spirituelle apaisante et emplie d'Es-
pérance...    Dans toutes les acƟvités 
de son ministère il a su être présent 
auprès de tous.  
 
Sa parole, souvent teintée d'hu-

mour , a eu pour nous la 
force d'un enseignement ; 
celui d'un homme de Foi, 
de réflexion et de prière;  
exigeant avec lui-même, et 
avec autrui , à la mesure 
des possibilités de celui 
qu'il rencontrait . Ainsi au 
sein de l'ensemble parois-
sial, selon ses choix, chacun 
a pu vivre un  engagement 
qui lui correspond. Par 
exemple simplement, (et 
c'est souvent beaucoup !) 
aller à la messe est  un en-
gagement...  
Vous avez compris que 
nous avons apprécié et ai-
mé notre Curé qui bouil-
lonne d'idées et d'iniƟa-
Ɵves...Il a beaucoup d'éner-
gie et de paƟence ; et  il en 
faut bien des fois pour sup-
porter les brebis + ou - éga-
rées que nous sommes... 
Il va sous d'autres cieux , 
d'autres horizons... Il prend 
un nouveau bâton de pèle-

rin.  Que Dieu le garde. Il me semble 
que je ne peux que rendre grâce à  
Dieu de l' avoir placé sur notre che-
min...  
Merci Père SébasƟen… 

Régine Suffert 

Les majorettes ont bien un uniforme pourquoi pas les Curés ? 

On m’a demandé quelque fois 
Si j’avançais comme il se doit 
Dans l’écriture sur le lien 
Nous unissant à Sébastien. 
Tout a été dit sur le père, 
De mystère il n’en reste guère 
Ais -je coutume d’affirmer. 
Mais est-ce bien la vérité ? 
Je suis parti comme un limier 
Chercher ce qui était premier 
Chez notre curé en partance, 
Ce qui vraiment était créance 
Pour ses paroissiens en soupirs 
D’avoir à le laisser partir. 
 
Pendant neuf années s’est bâtie 
Notre communauté, ravie 
De voir son curé si travailleur 
Qu’un de ses confrères hâbleur 
Confiait un brin admirateur : 
Le Sébastien, c’est un bosseur ! 
Le seul bémol à ce tableau 
Reste le manque de repos 

Rattrapé à l’adoration 
Au cours d’un discret roupillon. 
Oui, tous les grands adorateurs 
Vous le diront,  
c’est dans le ch(c)œur 
Face au Seigneur, le rendez-vous 
De fidélité à l’Epoux, 
Où tous de fatigue surpris 
Ont dormi, et pourtant bruni, 
L’aura de l’eucharistie 
Vivifiant leur être assoupi. 
 
Il a fait nos églises belles 
Pour que nos cœurs  
se renouvellent, 
Déplaçant l’autel de Cugnaux 
Pour le mettre là où il faut … 
(Qui a oublié le tollé 
Déjà avant d’être installé) 
Ajoutant chemin de croix, 
Ambon, autel, pour que la foi, 
En ce lieu devenu écrin, 
Puisse jaillir vers le divin. 
Et puis sa ferme volonté, 
Que les églises soient laissées 
Ouverte aux âmes de passage, 
Pour qu’elles laissent leur bagage 
En venant confier à l’autel 
Leur manquement spirituel. 
Dans trop de paroisses 
 de France 
L’homme en peine  
a de la souffrance 
A heurter les portes fermées 
De la maison du Crucifié. 
 
Lors du conseil économique 
Qui n’est pas un lieu très comique, 
Souvent ce qui est rigolo 
Quand il  a une idée, presto : 
‘’Vous voyez ? Là il faudrait faire …’’ 
Pour lui c’est tout à fait clair, 
La simplicité de la chose 
Abolie tout idée de prose 
Et du temps pourtant conséquent 
Qu’une tache requiert souvent. 

Il nous met à contribution 
Et nous confie cette mission, 
Misant sur sa sagacité 
A bonifier nos volontés 
Au-delà même du confort 
Habituel de nos efforts. 
 
Le service des funérailles 
Est souvent lieu où l’on ferraille 
Et parfois à l’accueil on doit 
Fermement rayer sans émoi, 
Musique profane et arpège, 
Du Piaf du Brel ou que sais-je. 
Et c’est un devoir pour le père 
D’assurer en plus des prières 
La célébration d’une messe, 
Pour ôter la double tristesse 
Des vivants à rompre le lien 
Et à l’âme, à quitter les siens 
Prions pour toutes sépultures, 
Des curés  de même culture. 
 
Une paroissienne m’a confié : 
Le père m’a tout apporté, 
La beauté et l’éternité 
Des liturgies et du sacré, 
La respiration de l’amour 
Que dieu prodigue sans détours, 
L’importance de la Parole, 
Des sacrements… Divine école. 
Et ses homélies ou affleure 
De vraies fulgurances intérieures. 
Je crois qu’il n’en est pas conscient 
Il ne le ferait pas sciemment ! 
 
Ce marquant chez le père 
C’est l’équilibre, qui tempère 
Ici les ronchonneurs zélés, 
Là les laudateurs enflammés, 
Ici les mystiques allumés, 
Là les terre à terre embourbés 
Avec cette foi comme un bloc 
Menant toujours plus haut, un roc 
Inaliénable vers Jésus, 
Son pardon et notre salut. 
 

A Dieu seul , semble le message 
A retenir de son passage, 
Avec pour but le bien commun 
Par amour du Dieu qui est Un. 
En découle la joie profonde 
Qui du cœur descend   
sur le monde. 
Il est en moi, je suis en Lui 
Et dit-il, cela seul suffit. 
 
Cette petite apologie 
Nous rappelle à tous mes amis, 
Qu’une fois le père envolé 
Et que les larmes soient séchées, 
Restera les graines semées, 
Labourées, arrosées, aimées 
Depuis neuf ans et qu’il importe 
Que ce ne soit des amours mortes 
Levées sur le chemin pierreux, 
Mais des ferments vers notre Dieu. 
 
Le père a montré le chemin 
Qui sera le nôtre demain, 
Pour ainsi rencontrer, Celui 
Qui est source de toute vie, 
Source d’un amour inouï, 
Il est pour le chrétien, Celui 
Qui est, qui était et qui vient, 
Et qui d’Ars, attend Sébastien. 
                              Denis Le Goff          

A Dieu seul ! 

V ous avez été nombreux à 
nous demander les textes 
des allocuƟons prononcées 

lors de la journée d’acƟon de Grâces 
du dimanche 7 septembre 2014. 

Gardons le souvenir de ceƩe belle 
journée : nous éƟons 400 au déjeu-
ner et près de 500 à la Messe. Res-
tons unis par la prière. 

Toutes les photos de la Messe et du 
déjeuner sont disponibles sur notre 
site : www.paroisses-saudrune.fr. 

Dimanche 7 septembre  
Saint  Reine 

12h00 Déjeuner paroissial CG 

15h30 
Messe d’action de 
Grâces 

CG 

18h00 Adieux sur le parvis CG 

Lundi 8 septembre  
Nativité de la Vierge 

19h00 Vêpres NDT 

19h15 Dernière Messe FR 

N° SPECIAL - 7 septembre 2014  

AGENDA DES ADIEUX 

A près l’hommage musical rendu avec la cup 
song, les jeunes souhaitent remercier plus offi-
ciellement celui que nous appelons affectueuse-

ment le père Seb. Un grand merci pour nous avoir ac-
compagné tout au long de notre cheminement de la foi, 
de l’avoir fait grandir à travers toutes les choses qu’il a su 
meƩre en place comme le KT, l’aumônerie, les pèleri-
nages, les veillées, les Confessions, l’AdoraƟon Eucharis-
Ɵque… pour ne citer que les plus importantes.  
 

Le père SébasƟen a réussi à faire revenir les jeunes dans 
nos églises et surtout, grâce à son dynamisme, il a sur les 
faire rester sur les bancs de ces églises. Il laisse au père 
Moise qui lui succède pendant 1 an, une paroisse avec 
des jeunes heureux de vivre et d’assumer pleinement 
leur foi. Alors, après tout ce qu’il a pu nous apporter, à 
notre tour de l’accompagner et de l’assurer de notre 
souƟen par la prière dans ceƩe nouvelle étape de son 
sacerdoce. Un grand, grand merci et bonne conƟnuaƟon.                                                                                                                            
…                                                                            Nicolas Jourdan 

Des jeunes heureux de vivre et d’assumer leur Foi ! 



L’entreprise Vauvillier ne connait pas le chômage ! 

L e père SébasƟen est d'abord un 
ecclésiasƟque de grande foi : 
beauté des célébraƟons avec son 

contenu, les objets et vêtements sacer-
dotaux, la chorale, les instruments de 
musique et les musiciens bien sûr, la 
messe des familles avec des rythmes qui 
plaisent aux jeunes et moins jeunes avec 
en pointe la prière meƩant en évidence 
le caractère sacré qu'elle doit contenir, 
mulƟpliant les offices et les temps de 
prière dans tout l'ensemble paroissial. 
Mais c'est aussi un prêtre, très de son 
temps qui recueille un franc succès 
auprès des jeunes, pour preuve l'im-
portante fréquentaƟon de l'aumô-
nerie par les jeunes du collège et du 
Lycée (de nos jours une centaine de 
jeunes qui conƟnuent après la com-
munion, c'est plutôt rare), il a recréé 
pour eux "les servants d'autel". Il a 
mulƟplié les pèlerinages tant pour 
les jeunes que pour les moins 
jeunes, occasions de se retrouver 
ensemble dans une démarche de foi 
et d'amiƟé, dans la joie favorisant 
un lien plus solide entre tous.  
 
Il a rendu nos églises belles, appor-
tant à chacune un cachet lui conve-
nant, autel, chemin de croix, taber-
nacle, tableaux, ambons, sièges de 
président, statues, croix du Christ, 
etc. Il a ré-ouvert la chapelle Notre 
Dame des champs, ouverture appré-
ciée par nombre de personnes ve-
nant au cimeƟère et leur passage dans 
la chapelle est important. Il a une capa-
cité à rebondir extraordinaire, à rebon-
dir devant ce qui pour nous serait un 
problème, lui il a toujours une soluƟon 
presque toujours immédiate. 
 
C'est quelqu'un d'intelligent qui se Ɵent 
au courant de toutes choses dans les 
domaines les plus variés, et qui analyse 
de manière perƟnente. Que dire aussi 

de ses homélies éclairantes. Sa foi le 
porte à nous parler surtout de Jésus, à 
nous faire partager son amour pour Lui, 
à nous le communiquer. 
 
Et puis c'est quelqu'un bouillonnant 
d'idées, sans cesse en marche, un 
baƩant qui crée et innove inlassable-
ment et qui nous entraîne  derrière lui, 
malgré nous. C'est un rassembleur, il y a 
une foule de gens qui le suivent dans ses 
projets paroissiaux.  
 

Pour m'amuser je qualifie tous les ser-
vices et groupes liturgiques qu'il a créés, 
avec les personnes qui les font foncƟon-
ner, 'd'entreprise Vauvillier" qui ne con-
naît pas le chômage et qui embauche 
sans cesse.  
 
Il y a sa vie publique que tout le monde 
peut observer, mais il y a aussi sa vie 
d'homme de générosité, de charité, de 
compassion et de souƟen aux plus fra-

giles. Il ne laisse personne au bord de la 
route qu'il parcourt. 
 
On voit aussi combien il aime les enfants 
et en parƟculier les tout peƟts.  On le 
voit heureux quand il peut en prendre 
un par la main, ou quand il célèbre des 
baptêmes. 
 
En ce qui concerne les funérailles, je 
parlerai simplement de la qualité des 
célébraƟons, très belles toujours inspi-
rées par la profondeur de sa foi, exi-

geant et à juste raison sur les choix 
des familles quant aux chants, à la 
musique, à certains textes, le tout 
ne pouvant se référer qu'au sacré. 
Généralement bien compris par les 
familles, nous recevons le témoi-
gnage de leur saƟsfacƟon à l'issue 
de la cérémonie, nous di-
sant :"Merci, c'était très beau". De 
plus il s'impose d'accompagner les 
familles au cimeƟère, ce que très 
peu de prêtres font aujourd'hui et 
ça c'est aussi une chose très appré-
ciée. 
 
Même s'il y a forcément bien 
d'autres choses à dire, je m'arrête 
là. J'en laisse un peu pour les 
autres… 
 
En résumé pour moi ce qui me pa-
raît premier c'est sa persévérance à 
nous faire connaître Jésus et à nous 

faire prier, son imaginaƟon et  son dyna-
misme permanents à créer pour aller de 
l'avant, menant de front toutes sortes 
de projets ou d'objecƟfs.  
 
Ce qui me frappe également, à certains 
moments, c'est la lumière et la paix que 
porte son visage. 

Liliane Criner 

L a tâche n’est pas facile que de vouloir 
résumer en quelques mots ces 9 années 
de ministère du père Sébastien, car les 

mots ne suffisent évidemment pas à exprimer la 
place considérable qu’il a prise au sein de notre 
communauté chrétienne. Ils ne suffisent pas non 
plus à exprimer comme il convient l’immense 
reconnaissance qui est la nôtre envers son engage-
ment de curé auprès de nous, et l’attachement 
sincère de nombre de paroissiens à son égard.   

Il y a maintenant plus de neuf ans, c’est un fringant 
jeune prêtre en col romain que nous avons vu 
arriver, d’un pas décidé, des idées plein la tête… et 
un vent de renouveau a brusquement soufflé sur 
les paroisses de Villeneuve-Tolosane et Frouzins, 
un vent qui a bousculé bien des préjugés et des 
idées toutes faites, un vent qui a suscité des éner-
gies nouvelles et mis en marche beaucoup de 
personnes dans son sillage.  Quelques années plus 
tard la paroisse de Cugnaux a rejoint ce qui devien-
dra l’ensemble paroissial de la Saudrune toujours 
dans le même esprit et dans ce dynamisme pasto-
ral fervent.      

Que d’initiatives et d’expériences nouvelles vécues 
au cours de ces neuf années, impossible d’en faire 
le tour en si peu de temps. Il faudrait :  

Parler de son attachement profond à l’évangélisa-
tion et à l’initiation chrétienne. Le cœur de sa voca-
tion est de donner à connaître le Seigneur Jésus au 
plus grand nombre, quelques soit les personnes, 
les âges, les origines, les situations et conditions de 
vie. Son souci permanent de s’adresser aux jeunes 
(et au moins jeunes) par une catéchèse attractive, 
adaptée en fonction des personnes, mais non 
moins exigeante. Ce nouveau souffle a permis de 
donner du sens à chaque démarche personnelle 
de nous qui sommes chercheurs de Dieu. Ce 
souffle a animé avec brio les nombreux services de 
la Pastorale, particulièrement ceux de la catéchèse 
et de l’aumônerie. Ce souffle nous a permis de 
vivre des expériences de Foi souvent inoubliables, 
je pense tout particulièrement  aux nombreux 
pèlerinages qu’il a suscités et qui resteront pour 
longtemps dans nos mémoires.      

Parler de son souci de la détresse humaine et des 
laisser pour compte, sous sa houlette le Secours 
Catholique a ainsi repris une activité primordiale 
afin de soulager très directement les maux de 
notre temps au sein de nos cités.  

Parler de l’importance qu’il porte à tous les sacre-
ments qui sont source de vie pour notre Foi. La 
confession, que de fois nous a-t-il rappelé qu’il 
nous faut nous tourner davantage vers la grande 
miséricorde du Seigneur, le sacrement des ma-
lades qu’il a relancé, l’importance et le soin appor-
té à la préparation des baptêmes, mariages et 
l’attention qu’il porte à tous jusqu’aux derniers 
instants de la vie terrestre dans la célébration des 

funérailles, portant ses pas dans les cimetières 
pour bénir jusqu’au bout cette vie qui monte vers 
le Seigneur. 

Parler de ces belles liturgies, parfois longues et 
odorantes, au grand dam de certains, mais si belles 
et si pleines de la présence du Seigneur. Oui la 
messe et la célébration de l’eucharistie ont nourri 
en profondeur toutes ces années et notre commu-
nauté, elles ont porté du fruit jusque dans les mai-
sons de retraites de nos villes, et fait vivre nos 
Eglises qu’il a soigneusement embellies autant que 
nos moyens nous le permettaient.        

Enfin parler du père Sébastien, homme de prière 
qui inlassablement se tourne vers Dieu, dans son 
intimité, dans la liturgie des heures, dans les adora-
tions eucharistiques … à toute occasion le chant et 
la prière raisonnent dans son cœur à l’unisson et 
nous montrent la voie vers ce Père aimant qui 
nous cherche en toute chose. C’est ainsi que nos 
assemblées dominicales vibraient de cette ferveur, 
signe de l’amour de Dieu et du don rédempteur de 
son Fils. C’est ainsi que de nombreux groupes de 
prières ont vu le jour et une vie spirituelle commu-
nautaire a pu éclore, présage de beaux fruits à 
venir. La vigne du Seigneur a été bien soignée.   

Vous l’avez compris, le père Sébastien a donc bâti 
une belle œuvre au cours de ces neuf années de 
ministère. Il a fait naître une communauté chré-
tienne fraternelle au sein de laquelle il fait bon 
vivre et qui respecte la liberté et l’engagement de 
chacun.     

Que dire de son engagement personnel dans ce 
beau ministère de prêtre, vous le savez, il est total 
et absolu. Dans toutes les directions, les idées fu-
sent mais le point focal est toujours le même c’est 
le Seigneur Jésus à qui il voue un amour profond, la 
Foi qui l’anime est grande et le père Sébastien n’a 
de cesse que de vivre dans cette intimité avec le 
Christ, de nous la faire connaître et la partager 
pour vivre de ces fruits et des manifestations de la 
Grâce qui nous sont données. Il y a certainement 
parfois quelque chose de la sainteté dans ce qui 
s’est vécu durant ces années, merci encore Sei-
gneur pour tout cela.   

Le temps de la séparation est donc venu, c’est le 
temps des remerciements pour les grands bien-
faits dont le Seigneur nous a comblé pour ces 
neufs années de vie pastorale en commun, pour 
cette belle amitié dans le Christ qui a rayonnée et 
s’est multipliée car il s’agit aussi là de liens affectifs 
profonds qui ont pu se nouer avec de nombreux 
paroissiens et paroissiennes. L’amour de Dieu s’est 
incarné dans toutes ces relations fraternelles. 

Merci père Sébastien, un grand merci pour le don 
de votre personne dans ce ministère, pour les 
forces que vous avez laissées dans le but de faire 
vivre notre communauté chrétienne comme il se 
doit. Oui ce ministère a aussi été une Croix que 
vous avez portée, la tâche a été parfois rude, diffi-
cile, fatigante et douloureuse. Le découragement 
vous a certainement gagné par moment, nous le 
savons. Mais c’est une Croix glorieuse que vous 
avez suivi, c’est la Croix du Christ ressuscité et elle 
nous mène, elle vous mène vers le Salut. 

Notre amitié, nos remerciements vous sont don-
nées et nous vous souhaitons le meilleur pour 
cette nouvelle vie qui vous attend, le meilleur pour 
ces deux mois de repos bien mérité, à St Pierre et 
Miquelon, le meilleur pour ces quelques mois que 
vous passerez au sanctuaire d’Ars, nous prierons le 
Saint Curé, votre Saint patron, qu’il vous aide et 
vous soutienne dans votre cheminement spirituel, 
le meilleur pour la suite que nous laissons à la 
grâce du Seigneur, sûr que ce chemin qu’il vous 
prépare sera un beau chemin, plein de belles pro-
messes à venir et peut-être fera-t’il que nos routes 
se croiseront, les uns et les autres au hasard de sa 
volonté. 

Enfin la communauté chrétienne ne pouvait vous 
laisser partir sans un geste signifiant notre amitié 
fraternelle, un coffret/cadeau qui contient notre 
humble participation pour vous soutenir dans les 
aspects matériels de la vie qui vous attend, un livre 
d’or qui collecte les nombreux témoignages de 
sympathie de tous et un humble précurseur que 
vous connaissez bien (St Jean Baptiste), sûr qu’il 
veillera sur vous dans les mois à venir. 

Je ne pouvais terminer autrement qu’en laissant la 
place à la Parole de Dieu pour dire ce que l’on ne 
peut dire avec nos mots mais qui sont la Vie, la vie 
en Dieu, celle de votre vocation profonde.  

Merci Père Sébastien.                               Martial Cestau  

Le respect de la liberté et de l’engagement de chacun 

Psaume 22 
Le Seigneur est mon berger :  je ne manque de rien. *  
Sur des prés d'herbe fraîche,  il me fait reposer.  
Il me mène vers les eaux tranquilles  et me fait revivre ; *  
il me conduit par le juste chemin pour l'honneur de son nom.  
Si je traverse les ravins de la mort,  je ne crains aucun mal, *  
car tu es avec moi :  ton bâton me guide et me rassure.  
Tu prépares la table pour moi  devant mes ennemis ; *  
tu répands le parfum sur ma tête,  ma coupe est débordante. 
Grâce et bonheur m'accompagnent tous les jours de ma vie  *  
j'habiterai la maison du Seigneur  pour la durée de mes jours.  


